Compte rendu action de formation
Championnat du Monde 2006 Madrid
Ma dernière observation du haut niveau senior remontait à 2001 lors du championnat du Monde de Séville, justement à l’occasion d’une action de formation continue mise en place par la D.T.N. J'utiliserai donc ma  "photographie" du jeu  à cette époque et ce que j'ai pu observer lors de ce championnat du monde pour faire ressortir des évolutions.
En simple homme la prise du filet est l'élément constitutif de l'échange, ne pas lever pour obliger l'autre à le faire et être en position dominante, en "position de tir".

En simple dame, les joueuses sont de plus en plus grande et athlétique. Impossible d'arriver dans les phases finales si l'on ne dispose pas d'un coup fort susceptible de faire la différence : smash, dégagement rapide, slice…
En double mixte, le jeu sur le mi court est très rapide et puissant et moins en placement qu'auparavant, dans les meilleures équipes la fille est réellement l'élément déterminant et sa qualité de défense permet un placement de l'équipe type DH.
En double dames le jeu à vraiment évolué pour ressembler au double hommes de base, ne pas lever les premiers coups, "défendre" tendu avec la volonté de reprendre l'attaque, les joueuses sautent en attaque et les smashs sont de nouveau assez puissant pour pouvoir passer la défense.
Le double homme est à mon avis la discipline qui a le moins évolué, toujours une importance crucial du retour de service, de la qualité du jeu à plat et de la défense. A noter cependant la volonté en défense, de jouer au filet plutôt que de devoir lever le volant.
Analyse technique de la situation

· La vitesse de jeu est toujours la composante la plus étonnante par rapport à ce que l'on a coutume de voir en France. 

· La régularité dans la vitesse, d'autant plus important que chaque faute à désormais un coût.

· Le jeu au filet tant en simple qu'en double est un point essentiel pour la maîtrise de l'échange.

· Le morphotype féminin et masculin qui s'accentue.
· Capacité d'adaptation des meilleurs joueurs à l'adversaire, au type de jeu, aux conditions de jeu, au contexte…

Analyse social de la situation
· Les supporters des nations fortes sont équipés en matériel et ont un cri de guerre ou d'encouragement spécifique à l'attention des joueurs qu'ils supportent.

· La plupart des joueurs ou équipes arrivent sur le terrain avec un schéma tactique précis, le temps d'observation classique en set de 15 points, a fait place maintenant à une analyse préalable des adversaires et de la tactique à employer.

· Pour faire écho au point précédent, certaines nations ont filmé presque l'intégralité des matchs lors de cette compétition.

· Même sur cette compétition individuelle, pas mal de joueurs sont restés pour toute la durée de la compétition alors même qu'ils étaient éliminés. 

Analyse comportementale de la situation

· la disponibilité d'esprit des joueurs sur le jeu durant les matchs. En dehors d'un simple dame (PI/Yip) et de la finale du mixte, je n'ai pas vu de joueurs ou joueuses stressés au point de mal jouer. Ce qui suppose une grande confiance en soi et une préparation en amont de la compétition.
· Qualité du relâchement entre les points avec pour certain des routines de re- concentration.

· Bien que le coaching soit autorisé entre les échanges, les interventions du coach sont ciblées, les joueurs sont relativement autonomes et bien peu se retourne vers leur coach à la recherche de consignes. 

En conclusion et dans une perspective d'axe de travail pour la filière :

· Dans notre discipline comme dans bien d’autres l’augmentation de la vitesse de jeu est le facteur le plus significatif de ces dernières années avec comme incidences des modifications du processus d'entraînement et des composantes de la performance. Mais comme la qualité de vitesse se développe principalement dans le plus jeune âge, il sera  inévitable de réfléchir d'une part au "recrutement" des plus jeunes joueurs en club (sélection à l'inscription, lien avec l'UNSS, stratégie de création des sections sportives scolaires…) et d'autre part au travail proposé au sein des clubs à ce type de public. Des efforts sont à mener sachant que il n'y a pas d'école de jeunes dans tous les clubs Français, que dans la plupart des cas c'est l'éducateur le moins diplômé (DIB) qui encadre les jeunes, que ces éducateurs manque de pédagogie et d'exercices à proposer aux joueurs et qu'enfin si les raquettes sont adaptés aux petits enfants des décisions restent à prendre sur l'aménagement de la surface de jeu.
· La préparation mentale dans un sens large : gestion du stress, relâchement, routines, confiance en soi, est une composante essentiel de la performance. Je ne me prononcerai pas sur la préparation et l'accompagnement des athlètes Français engagés sur ce niveau de compétition car je n'ai pas d'information. Par contre ce type de travail pour être efficace et pertinent, et ne pas entraîner de rejet ou d'a priori, doit être commencer dès le plus jeunes age dans les Pôles Espoirs et systématisé lors des collectifs.
· La vision du haut niveau est un élément de la culture Badminton. Il est très utile pour les entraîneurs de la filière d'assister à ce type de compétition et il est dommage que dans l'année il n'y ait pas de retour (rapport, commentaires de match, vidéos…) des entraîneurs qui ont l'opportunité de se déplacer sur les événements internationaux. Toujours pour l'élaboration d'une culture Badminton, il faudra que les responsables d'E.T.R., notre relais en région, puissent se déplacer et partager des moments de formation avec les entraîneurs de la filière. A défaut, dans un premier temps, la diffusion d'image de match de haut niveau devrait être mis en place.
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